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pour la 

des villes
Renaturation

Un appel à bâtir des villes où 
la nature est un droit et la sobriété 
une joie 

Le climat change. 
La ville doit changer avec lui.

Dans un monde à +4°C, i l ne s’agit plus de « verdir » la 
ville pour l’embellir : il s’agit de la rendre vivable. Quand 
les canicules tuent, que l’air devient irrespirable, et que 
les sols bétonnés rejettent la pluie, la renaturation 
devrait devenir un droit pour tous. . 

La nature soigne et protège, 
mais n’est pas à la portée de tous

Dans les villes les plus denses, on respire moins bien. On 
dort mal. On vieillit plus vite. Les sols sont imperméables, 

les esprits saturés, les corps confinés. Et il y a des inégalités 
réelles dans l’accès à un espace vert — un vrai, pas une 

jardinière au pied d’un lampadaire — aggravant souvent la 
situation des populations les plus fragiles.

Or, la nature en ville protège des canicules, réduit les 
maladies chroniques, apaise les troubles mentaux. Elle 
renforce notre capacité à vivre ensemble. Mais elle soigne à 
condition d’être accessible.

 L’iniquité écologique est une 
urgence sanitaire et sociale.

C’est à cette urgence que nous voulons répondre.

Le voyage immobile
Demain, nous serons moins mobiles. Il faudra réapprendre l’évasion immobile.
Parcs sauvages, corridors végétalisés, jardins pédagogiques, îlots d’éveil à la 

biodiversité… Autant de lieux où l’on respire, joue, apprend et rêve, sans quitter 
son quartier.

Une ville vivante, un 
territoire habité

Une ville vivante, ce n’est pas une vitrine 
végétalisée.

C’est une ville enracinée dans son territoire, 
qui respire avec ses habitants et ses 

écosystèmes. C’est une canopée pour chaque 
école, une ombre pour chaque banc, 3 arbres 

visibles depuis sa fenêtre, 30 % de canopée dans 
son quartier, 300 m au maximum d’un espace vert.

Ce ne doit plus être un luxe mais la norme.

Ce n’est pas une utopie, c’est une 
exigence.

Une ville vivante, c’est aussi une ville reliée à ses sols, à son eau, 
à son bassin alimentaire. C’est un tissu urbain qui laisse place à la 

biodiversité, au stockage du carbone, à l’infiltration de la pluie.  C’est 
une ville capable de ralentir, de s’adapter, d’accueillir — humains et 

autres animaux.



Une transformation rigoureuse, équitable, désirable
Renaturer une ville, ce n’est pas poser des pots de fleurs sur une dalle de béton, c’est un 

travail de fond pour des effets à long terme.
C’est inventer l’habitabilité dans un monde à +4°C.

C’est réconcilier densité et respiration, bâtis et vivants.
C’est créer de vrais écosystèmes, et non des patchs de nature dispersés ou artificiels. Les 

écosystèmes sont les seules solutions pour garantir notre résilience : notre objectif doit être de 
leur donner les meilleures conditions pour se régénérer, pour ensuite laisser œuvrer la nature.

Pour une alliance à l’échelle du vivant
La renaturation des villes n’est pas un chantier de plus.

C’est le chantier-monde, pour un jardin planétaire : celui qui 
recoupe la santé, le climat, la justice sociale, le lien à 

l’enfance, à l’alimentation, à l’eau, au sol, et à la beauté.
C’est pourquoi nous lançons cet appel à celles et ceux 

qui imaginent, conçoivent, financent, aménagent et 
habitent les villes :

Mais bien sûr, cela demande du temps, des moyens, de la méthode  :

•	Une ingénierie exigeante, fondée sur l’écologie et l’usage,
•	Des données fiables pour comprendre, agir, prioriser,

•	Des financements dédiés, publics et privés
•	Une démarche pédagogique, pour engager tous les publics,

•	Et une boussole commune : 
une ville pensée dans le cadre du donut, entre le respect des limites 

planétaires et la garantie d’un socle social minimum.

Mais c’est aussi un acte de justice. Il faut veiller à ce que 
la végétalisation ne chasse pas, ne segmente pas, 

ne gentrifie pas. 

La ville vivante est un droit. 
Pas un luxe. 

Nous assumons la complexité.
Oui, c’est complexe de végétaliser la ville. Cela demande une ingénierie 
rigoureuse, des données solides, et des financements adaptés.
Mais cela s’organise. Cela s’apprend. Cela se partage.
Les villes n’ont pas besoin de slogans : elles ont besoin d’outils, 
d’expertise, d’alliances concrètes.

Rejoignez l’Alliance

Faisons alliance. Pour que 
demain, vivre en ville ne soit plus 

une épreuve, mais une chance

Élus, urbanistes, bailleurs, gestionnaires de site, aménageurs : 
et si on bâtissait ensemble des villes où la nature est un droit et, 
la sobriété une joie pour une vie saine, enchantée et solidaire, 
et la vie un bien commun ?  

Alexandre Colin, Frédéric Ségur, Laëtitia Bucari Manu, Thomas Bur, Xavier Baumont

www.revalliance.org     
contact@revalliance.org


